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Certes, les stimulations de l'entourage peuvent contribuer à maintenir ou débuter 

une pratique de loisir. Néanmoins, il y a lieu de se poser la question à savoir si le 

discours social sur la participation peut être une source d'angoisse et produire, au final, 

l'effet inverse de celui recherché: celui de diminuer un bien-être. Une des participantes 

énonce par exemple: « [ ... ] on devrait trouver des loisirs qui nous intéressent puis y 

participer, en faire, pas passer les journées à la maison à regarder la télévision [ . .. ] ». 

Comme le soutiennent Pelletier et al. (1995) : « Les loisirs régularisés par des formes de 

motivation non autodéterminées, s'exprimant, par exemple, sous la fOlme de sentiments 

de culpabilité, de pressions environnementales ou d'habitudes qui n'ont plus de raison 

d'être, seraient associés à un bien-être psychologique faible ou négatif» (p. 152). Par 

conséquent, est-ce que la motivation extrinsèque peut se transformer en une 

amotivation? Comment aménager ce discours et éviter ainsi une rupture totale de 

participation? Comment parvenir, par la motivation extrinsèque, à développer chez les 

non-participants cette autonomie psychologique? Nous y reviendrons dans les lignes qui 

suivent. 

Les bénéfices et attentes 

Les résultats vielment corroborer que la pratique d'activités de loisir a un impact 

positif sur le bien-être (Carbonneau, 2011). La socialisation, la valorisation personnelle, 

le plaisir, la liberté, la santé et le bien-être, le développement et l 'apprentissage, 

l 'altruisme et faire passer le temps sont les bénéfices et attentes évoqués par les 

participants. Ces bénéfices et attentes se retrouvent dans les écrits scientifiques 

(Carbonneau, 2011, Annexe 4, p. 135). Nous retenons cependant que la socialisation 

représente pour les participants un aspect majeur de leurs attentes en loisir, puisqu'elle 

est la plus souvent mentionnée. Cela corrobore les écrits scientifiques, tels qu'énoncé 

par Adams, Leibbrandt et Moon (2011) dans leur recherche où les activités sociales, 

formelles et informelles, sont les types d'activités les plus associées au bien-être 

(p. 700). 
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Il ressort que l'altruisme est un bénéfice en loisir pour deux des participants. Par 

exemple, Blanche affirme: «je suis contente de participer [ ... ] oui, bien je me dis la 

personne qui se dérange, comme l'intervenante qui vient, c'est pas intéressant pour elle 

si on participe pas, fait que tout en lui faisant plaisir, je me fais plaisir à moi aussi ». Il 

est à noter que ce bénéfice correspond à une des valeurs associées à la si/ent et la 

greatest generation (Olazabal, 2009). Conséquemment les bénéfices et attentes peuvent 

être différents entre les aînés d'une même génération. Encore une fois , une analyse des 

différences entre les valeurs des aînés et celles des générations suivantes apparaît 

nécessaire afin de pouvoir en dégager une typologie. 

Dans les attentes exprimées par les participants par rapport à leur loisir, une forte 

proportion de ceux-ci commentent leur expérience de loisir et l ' associent au plaisir et à 

la détente qu'ils en retirent, comme par exemple une participante énonce: « c' est de 

jaser avec eux autres, avoir du plaisir, bon, on rit ensemble, je vois du monde ». Ce 

constat correspond aux conclusions de l'étude élaborée par Watkins et Bond (2007) qui 

fait référence au concept « Escaping pressure » pour changer une situation par le plaisir 

et la relaxation (p. 301). Pour une autre participante, le loisir représente une façon de se 

réaliser et correspond au concept de « achievement fulfillment » qui veut dire que le 

loisir est une opportunité de se donner du plaisir, de se rendre plus heureux 

intérieurement (pp. 298-299). Pour deux participantes, il s' agir de meubler/passer le 

temps et cette expérience correspond à « the referential meaning of the experience 

focused on using spare time » (pp. 295-296). 

5.2.2 La participation sociale 

Il apparaît dans la recherche de Raymond et al. (2008) sur la participation sociale 

que plusieurs facteurs peuvent influencer la participation. On remarque que ce sont les 

mêmes éléments qui favorisent la participation (p. 35). En effet, nous avons constaté 

dans notre recherche que les participants ont identifié des facteurs ayant un impact qui 
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peut favoriser la participation à des activités de loisir dans des centres communautaires, 

tels que: le personnel et l'accueil, les activités et les sorties, les contacts sociaux 

potentiels, un horaire flexible et l'accessibilité. 

En outre, dans notre étude, « le persOlmel et l'accueil » des centres communautaires 

s'avère le facteur qui est revenu le plus souvent dans les données. Ce facteur pourrait 

être associé au facteur de culture des professionnels des organisations dans l'étude de 

Raymond et al. (2008, p. 43). De plus, on y retrouve également le facteur de 

« l'accessibilité au lieu ». Quant au facteur « les contacts sociaux potentiels », il est 

reconnu comme un facteur majeur pouvant influencer positivement la participation, et 

ce, tel qu'indiqué par Ashida et Heaney (2008) : « Because knowing someone who 

participated at a senior center has been found in prior research to be a strong predictor of 

actual participation (Hanssen et al., 1978; Krout et al.,1990) [ ... ] »(p. 54). 

5.3 L'adaptation des notions d'éducation au loisir 

La perception du loisir est différente selon les participants. On y retrouve pour 

certains la notion de « participer à », qui fait référence au fait de prendre part à des 

activités organisées et aussi celle du « devoir de participer », tandis que pour d'autres, il 

s'agit d'une liberté, de faire ce qu' ils veulent. Deux visions diamétralement opposées 

dans leur perception. D'autre part, on peut constater dans les résultats que plusieurs 

participants n'ont jamais pensé à une nouvelle activité qu'ils aimeraient faire. Il ressort 

que la majorité des participants choisissent ce qui est offert, qu'il y a peu de demandes 

concrètes, peu d'activités novatrices proposées par les participants eux-mêmes, tel 

qu 'énoncé par une des participantes: 

Ce que j 'aimerais découvrir, j'ai jamais pensé à ça, tu sais quand il y a au 
début des sessions d'un bord et de l'autre, là t'as les activités qui sont 
offertes et puis tout ça [1 : Oui, la programmation] oui, la programmation, 
fait que là, je regarde, puis c'est là que ça m'inspire. 
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L'émergence de ces résultats démontre l'importance de mettre en place un 

programme d'éducation au loisir au sein des organisations. Tel qu'il est démontré dans 

les écrits scientifiques, l'éducation au loisir permet aux participants de faire des gains 

d'autonomie et de contrôle qui peuvent s'étendre à d' autres sphères de leur vie (Searle & 

al., 1998). Par l'éducation au loisir, les aînés peuvent réfléchir sur le potentiel du loisir 

dans leur vie et s'ouvrir à de nouvelles activités mieux en mesure de répondre à leurs 

attentes et besoins. Au-delà de l'occupation du temps, l'éducation au loisir contribue à 

donner plus de sens aux pratiques récréatives (Carbonneau & al. , 2011). L'éducation au 

loisir implique de comprendre les divers éléments en cause dans l'adoption de 

comportements donnés. Il importe donc d'approfondir l' application du modèle 

transthéorique comportemental de Prochaska et Velicer (1997). 

Application du modèle transthéorique comportemental 

Il existe dans la littérature plusieurs modèles théoriques comportementaux dans le 

domaine de la santé. Ces modèles, dans une perspective plus large, peuvent permettre de 

comprendre comment le comportement peut être associé à une nécessité de maintenir 

une santé physique mais aussi une santé et un bien-être psychologique. Le modèle 

transthéorique comportemental (Transtheoretical model of health behavior change) de 

Prochaska et Velicer (1997) comporte six étapes: préréflexion, réflexion, préparation, 

action, maintien et terminaison (p. 39; Levasseur, 2004, p. 6). Selon Levasseur (2004) : 

« Ce modèle a pour objectif de décrire, plutôt que d'expliquer, l' état psychocognitif de 

l'individu en lien avec un comportement donné » (p. 5). Dans le cadre de la 

problématique à l' étude, ce modèle peut être applicable aux participants ayant déjà 

acquis une expérience de participation. En effet, leur comportement se situe entre le 

maintien: « l' individu tente de prévenir les rechutes et de conserver son nouveau 

comportement (durée habituelle : 6 mois à 5 ans) » (p. 6) et la terminaison : « l'individu 

n'a plus aucune tentation et est confiant de sa pleine capacité à maintenir son 

comportement (objectif ultime) » (p. 6). Les rechutes sont causées par les contraintes 
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donc, par quel moyen peut-on amener ces participants à maintenir leur participation dans 

des centres communautaires et éviter ainsi une rupture de participation? Selon Levasseur 

(2004), différents programmes d'intervention peuvent être envisagés: 

Par exemple, considérant la réalisation d'activités de loisirs, il faut que 
l' individu soit impliqué pour d'abord identifier quel est son niveau de 
réalisation dans les activités de loisirs, quelles sont ses préférences en terme 
de loisirs, quelles sont les opportunités de son environnement pour pratiquer 
des loisirs, etc. Pour augmenter le sentiment de contrôle de l'individu, ce 
dernier doit être au premier plan de cette démarche. (p. 10) 

Levasseur (2004) spécifie que « 1) le changement de comportements est lm 

processus qui survient à travers une séquences d'étapes qui s'échelonnent dans le temps 

et 2) l' intervention doit tenir compte de l'étape à laquelle l'individu se situe dans son 

processus de changement (Prochaska & Velicer, 1997) ) (p. 11). L'approche de 

l'éducation au loisir est donc une voie à suivre pour amener les aînés à recommencer 

leur pratique de loisir ou à développer une pratique autonome du loisir et améliorer leur 

qualité de vie (Jansen, 2005). 

5.4 L'application des principes du marketing des services 

Dans la section consacrée aux notions de marketing des services, le focus a été mis 

sur les éléments composant le mix marketing des services qui ressortent des résultats et 

sur les stratégies et moyens de communication. Il ressort de la connaissance des offres 

de loisir qu 'une partie des participants connaissent les activités des centres où ils ont 

participé. Les autres ont connu les activités par le bouche-à-oreille et certains par de la 

publicité reçue par la poste. En fait, ce qui est constaté est que les participants qui sont 

proactifs, qui sont motivés intrinsèquement dans leurs pratiques de loisirs, vont chercher 

l' information qui les intéresse, au moment qui leur convient et dans les lieux qui leur 

sont accessibles. Ce qu ' il faut déterminer est comment parvenir à rejoindre les anciens 

participants en rupture de participation et les non-participants. 
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Mix marketing des services 

Tel que mentionné, plusieurs éléments ressortent des données. Dans les facteurs 

influençant la participation, on a constaté que « le personnel et l'accueil» joue un rôle 

essentiel auprès des participants. En effet, ces données se retrouvent dans le mix 

marketing des services dans la composante « les acteurs » qui regroupent le personnel de 

contact (Lovelock & al., 2008, pp. 26-28). L'importance de former le personnel pour 

l'accueil (de contact avec le public) a une incidence majeure dans l'expérience de 

participation des nouveaux participants. Cette première impression peut favoriser la 

participation, comme le mentionne Lovelock et al. (2008) : « La nature, l' intensité, le 

déroulement, le ton, le rythme, la voix, la gestuelle et l' attitude du personnel de contact 

influence fortement la perception des clients et conditionnent la qualité du service rendu, 

qu'elle qu'en soit l' issue» (p. 28). 

Un autre élément majeur est comment les organisations aménagent-elles les lieux 

afin de favoriser l'échange? Quelle ambiance tente-t-on de mettre en place afin de 

susciter, chez les participants, l'opportunité de rencontres et la création de liens sociaux? 

Cet aspect est à considérer quand on sait que « les contacts sociaux potentiels » est un 

facteur important influençant la participation. La composante de l'envirOlmement 

physique (Lovelock & al. , 2008, p. 27) s'avère une partie importante de l' expérience de 

participation pour créer cette ambiance: « Le décor et l'environnement matériels jouent 

un rôle important dans la formation de l' expérience que vit un client et sa satisfaction, 

surtout lorsqu ' il s' agit de services de type contact « high contact » (contact soutenu avec 

la clientèle) (Lovelock & al. , 2008, p.319). Les auteurs ajoutent au sujet de 

l'atmosphère, qui est une des dimensions de l'environnement de serVIce: 

« L'atmosphère générale d'un lieu est constituée de l'ensemble des éléments qui sont 

perçus par nos cinq sens. Même s'ils ne sont pas consciemment perçus, ils ont un effet 

sur le bien-être des individus, leurs perceptions, leurs attitudes et leur comportement » 

(p. 328). Cela rejoint une des recommandations de Marken (2005) au sujet de 

l'environnement et de l'ambiance dans les centres pour aînés: « Person-environrnent-fit 
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can be enhanced through selection of materials, colors, shapes, illumination, acoustics, 

and space » (p. 81). 

On constate dans les résultats portant sur les offres de services en loisir que : 1) les 

participants apprécient généralement les programmations d 'activités, 2) les coûts sont 

abordables, et 3) des participants aimeraient avoir plus d'information dans les descriptifs 

d'activités. Les éléments qui apparaissent dans les données comme marquants sont le 

rapport à la nouveauté dans la pratique d'activités et les sorties. Tel qu' il découle des 

résultats, la possibilité de pratiquer de nouvelles activités est perçue positivement par les 

participants. Ce constat amène donc des possibilités pour les organisations d'offrir des 

nouveaux « services », avec un descriptif plus détaillé. L'accessibilité aux centres ainsi 

que les horaires souples demeurent également des éléments importants, cela correspond 

à la composante « le lieu et le temps/place » comme le souligne Lovelock et al. (2008) : 

« La rapidité d 'exécution et la commodité du lieu et du moment de livraison pour le 

client deviennent alors clés dans le design de l'offre » (p. 27). 

Mix de communication 

La communication demeure sans aucun doute essentielle dans la démarche de 

transmission des offres de services aux aînés. Selon Lovelock et al. (2008) : « Pour les 

services, les outils de communication marketing sont particulièrement importants: ils 

aident à créer des images puissantes et à construire de la crédibilité et de la confiance » 

(p. 186). Dans les données présentées, on constate que les images des aînés dans les 

publicités ou programmations sont bien perçues, cependant une des participantes 

considère qu'il y a lieu de présenter des images reliées aux sorties et aux activités. 

Dans la communication des services, plusieurs éléments doivent être pris en compte. 

Dans le présent mémoire, nous retenons entre autres que : « Il faut particulièrement tenir 

compte des conséquences de l' intangi bilité dans la performance du service, de 

l'implication du client dans la production, de l' importance du contact avec le client, de 
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la difficulté à évaluer nombre de service [ .. . ] » (Lovelock & al., 2008, p. 188). Cela se 

répercute dans l' élaboration de la programmation; au niveau des descriptifs d'activités, 

des photos présentées, des informations générales pour contacter l'organisme, de la 

mission et des membres participants. 

Il ressort des résultats que les moyens de communication permettant une 

transmission de l' information sont: le bouche-à-oreille, la poste, le téléphone, les 

journaux de quartier et internet. La personnalisation par des appels téléphoniques 

apparaît cependant comme un moyen plutôt efficient de rejoindre les individus ainsi que 

le bouche-à-oreille, où l'on peut constater l' importance des interactions sociales et du 

réseau social. Cette constatation est corroborée par Lovelock et al. (2008): « Les 

recommandations d'autres clients sont généralement mieux perçues que les activités 

promotionnelles générées par l'entreprise et peuvent avoir une forte influence sur les 

décisions des personnes pour faire acheter (ou ne pas acheter) un service » (p. 200). Il 

existe plusieurs outils permettant d'accroître la transmission de l' information dans le 

mix de communication et ces outils peuvent être utilisés successivement ou en même 

temps. 

En résumé, il se dégage de notre étude que les services offerts dans les centres 

communautaires pour aînés correspondent aux demandes des participants : des services 

et des activités diversifiés, tel que des dîners au centre, des sorties externes et 

l'importance de la socialisation et des réseaux sociaux pouvant se créer dans ces lieux. 

C'est la perception de l' image attribuée aux centres communautaires qui est discutée et 

l' interprétation des attentes et des besoins en loisir des aînés. En effet, quels aspects 

peuvent être travaillés ou moulés autrement afin d'amener les participants à éviter des 

ruptures de participation et à favoriser la participation de ceux qui n'ont pas 

d'expérience de loisir dans le milieu communautaire? Comment peut-on revitaliser 

l' image projetée par les pratiques de loisir pour les rendre accessibles à ceux confrontés 

à des contraintes internes ou externes? Comment peut-on changer certaines perceptions 
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négatives reliées au discours populaire et quels sont les outils que l'on peut utiliser afin 

de favoriser leur participation? 

Les notions de l 'éducation au loisir et des principes du marketing des services mis 

en lumière dans la présente étude peuvent guider les organisations dans leur élaboration 

des offres de services. Il se dégage des résultats qu'une organisation de l'environnement 

« de service » qui tient compte des facteurs présentés dans le cadre de ce mémoire ainsi 

qu'une transmission personnalisée des offres permettrait de favoriser la participation en 

loisir. Cette participation, si elle est réalisée au sein d'un programme d'éducation au 

loisir, peut soutenir l'acquisition de compétences en loisir et augmenter ainsi le bien-être 

des aînés. Les journées portes ouvertes demeurent un moyen de communication efficace 

afin de pouvoir transmettre aux participants les informations concernant les offres de 

services. De plus, ces journées permettent de conscientiser les aînés à développer leur 

intérêt et leurs pratiques en loisir tout au long du cycle du vieillissement. Par exemple: 

• l 'accueil personnalisé amené dans une discussion sur les préférences en loisir; 

• la notion de plaisir accompagné d 'un défi commun lors d ' une activité ouverte à 

tous; 

• l'offre d'espace agréable pour l 'échange et la rencontre; 

• la création de groupe émanant des membres, tel qu'un groupe pour proches­

aidants, que des groupes pour des aînés de communautés diverses, etc. 

Et enfin une approche d'ouverture et d'inclusion de l'autre dans toutes ces différences. 

5.5 Portée et limites 

La portée et les limites de la recherche se retrouvent au cœur même de son 

approche, l 'analyse qualitative. Ses limites se situent dans le fait qu 'on ne pourra pas 

généraliser cette recherche à la population en général en raison de la taille de 

l'échantillon, et notamment auprès des centres situés dans des quartiers 

sociodémographiques différents. De plus, malgré les précautions prises, il demeure 
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également que les entretiens comportent le risque de susciter des formes de désirabilité 

sociale chez les participants. Ces derniers souhaitent à la fois répondre adéquatement 

aux questions soulevées, mais également diffuser une image positive de leur personne. 

On peut penser que ce phénomène de désirabilité sociale a pu jouer notamment quant 

aux perceptions de l' âgisme et de l' image des aînés. Enfin, nous considérons que la 

recherche pourrait se dérouler en deux temps: soit une première partie sur l'expérience 

de loisir et une deuxième entrevue sur le marketing afin de pouvoir explorer plus en 

profondeur ce concept dans une recherche subséquente. 

Malgré les limites, cette étude conserve néanmoins une forte pertinence sociale et 

scientifique. Au plan scientifique, et COlmne l' énonce Savoie-Zajc (2009), la force de 

l ' entrevue semi-dirigée « [ ... ] donne accès direct à l ' expérience des individus » (p. 356). 

C' est à partir de ces expériences qu' ont émergé les résultats et la discussion permettant 

une meilleure compréhension des comportements en loisir des aînés âgés de 70 ans et 

plus. Elle a permis de connaître plus en profondeur les perceptions, motivations, attentes 

et contraintes des aînés dans leur expérience de loisir et l' importance des programmes 

d' éducation au loisir et des stratégies du marketing des services qui peuvent être 

appliquées. Les écrits scientifiques commençant à peine à souligner l' importance de 

développer ces connaissances, les résultats de l'étude contribuent donc à l ' amélioration 

de ces connaissances. 

Les critères de scientificité de l ' approche qualitative - la crédibilité, la 

transférabilité, la fiabilité et la constance - ont été respectés. En effet , cette recherche 

est: 1) en lien avec les écrits scientifiques et respecte les critères de sélection des 

participants, 2) elle peut être adaptée dans un autre contexte, d'ailleurs, c'est un point 

soulevé dans la discussion et 3) elle a été codifiée et a été analysée par deux co­

directrices. 

En somme, cette recherche pousse un peu plus loin la réflexion sur les 

comportements participatifs (comprenant les comportements participatifs et non-
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participatifs) des aînés dans leur pratique de loisir. Elle met également en relief les liens 

pouvant être fait entre les programmes de l'éducation au loisir et les stratégies du 

marketing des services. Cette recherche soulève également beaucoup de questions qui 

donneront peut-être lieu, dans un avenir rapproché, à d'autres recherches ultérieures. 



Conclusion 



Dans le contexte démographique actuel, la participation des aînés à des activités 

significatives de loisir revêt une importance manifeste pour le bien-être de ceux-ci et 

l 'amélioration ou le maintien de la qualité de vie. Afin que les aînés puissent poursuivre 

leur participation, ils doivent, en premier lieu, connaître et comprendre les opportunités 

en loisir qui leur sont offertes. À cet effet, il est ressorti de l'étude de Carbonneau (20 Il) 

qu' il y a un manque dans la transmission et la connaissance de l' information chez les 

aînés âgés de 70 ans et plus. La question de la présente recherche s'est donc appuyée sur 

ces constats pour chercher à comprendre comment on peut favoriser la participation des 

aînés âgés de 70 ans et plus aux activités de loisir organisées par un centre 

communautaire de loisir ou pour aînés par l 'utilisation et l'adaptation des notions de 

l'éducation au loisir et des principes du marketing des services. Pour y répondre, trois 

principaux objectifs ont été définis et portaient: 1) sur la compréhension des 

comportements participatifs (comprenant les comportements participatifs et non­

participatifs) des aînés âgés de 70 ans et plus à des activités organisées de loisir dans des 

centres communautaires, 2) sur les notions de l'éducation au loisir pouvant être utilisées 

auprès de cette population et 3) sur les principes du marketing des services applicables 

aux offres de services en loisir et sur les stratégies de conmmnication permettant de 

transmettre les offres. 

Le cadre conceptuel de l'étude abordait en premier lieu les théories gérontologiques 

suivantes: la théorie de la continuité, la théorie de l 'optimisation sélective avec 

compensation et la théorie de l' innovation. En second lieu, les trois concepts suivants 

ont été analysés: 1) la participation - qui comprenait deux dimensions; les 

comportements participatifs par l'étude des motivations et des contraintes - ainsi que la 

notion de pmiicipation sociale, 2) les notions de l'éducation au loisir et ses 

composantes : la conscience de soi, la conscience du loisir, les compétences en loisir et 

les ressources en loisir. Et 3) les principes du marketing des services qui présentait les 
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caractéristiques des serVIces, le mlX marketing des serVIces et le mlX de la 

communication marketing. La démarche méthodologique choisie a été l'analyse 

qualitative par la réalisation d'entrevues semi-dirigées auprès de huit participants qui 

correspondaient aux critères de l' étude. La pertinence sociale de la recherche réside dans 

une meilleure connaissance des comportements participatifs par l' étude des motivations, 

attentes et contraintes qui se sont dégagées des expériences en loisir des aînés ayant 

participé à la recherche. Et par les recommandations pour ajuster au mieux les offres de 

loisir pour ces personnes. À terme, c'est donc d'aider les aînés à obtenir ou maintenir 

une bonne qualité de vie. La pertinence scientifique se retrouve dans l' analyse des 

facteurs ayant un impact sur la participation à des activités de loisir et dans la jonction 

entre les notions de l' éducation au loisir et le marketing des services afin de mettre en 

place des outils et des moyens favorisant la participation par l'adaptation de 

l'environnement, de l'élaboration des offres de services compréhensibles et par une 

meilleure transmission des offres de services. 

Les résultats principaux qui sont ressortis de l' analyse et de la discussion sont que: 

1) Une interprétation multiple des théories gérontologiques peut s' appliquer à une même 

expérience de loisir, démontrant ainsi que les différentes théories sont complémentaires 

et peuvent donc être utiles à la compréhension de ces expériences. 

2) Dans les résultats portant sur les comportements participatifs, plusieurs constats 

peuvent guider les organisations à mieux comprendre les aînés. Il a été observé que les 

portraits des pratiques en loisir des participants ne sont pas homogènes et que cette 

hétérogénéité se reflète dans l' image globale de la population aînée, et ce tel que 

démontré dans la problématique générale. Dans l'analyse des contraintes, nous avons 

porté notre attention sur l' image véhiculée dans le discours social à propos de la solitude 

des aînés et de leur perception pouvant se refléter au sein des centres communautaires. 

Ceci met en lumière certaines images stéréotypées et négatives qui peuvent encourager 

ces perceptions (Dupont, 2010, p. 52). Dans les motivations, il ressort que les ruptures 

de participation à des activités organisées de loisir peuvent être liées à une diminution de 
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la motivation intrinsèque. Les impacts du discours social sont aussi à considérer afin 

d'éviter une amotivation. Dans les attentes et bénéfices, il ressort que la socialisation est 

une attente prédominante chez les aînés. En dernier, l'on retrouve dans les résultats les 

facteurs ayant un impact positif sur la participation comme par exemple l'importance du 

personnel et de l'accueil et le fait de connaître des participants, ces derniers étant déjà 

soulevés et corroborent par ailleurs les écrits scientifiques. 

3) La perception du loisir diffère selon les participants. On constate également que leur 

besoin en loisir est défini par les offres qu'i ls reçoivent, donc leur pratique en loisir est 

peu novatrice mais plutôt conditionnée par ce qui est proposé par les organisations. Par 

conséquent, il ressort des résultats que la mise en place d'un programme d'éducation au 

loisir pourrait permettre aux aînés de développer une pratique significative et autonome 

du loisir et de découvrir des nouvelles activités qui découleraient de leurs propres 

attentes et besoins. La prise de conscience de leurs besoins et attentes irait donc dans le 

même sens que la théorie des changements de comportement qui doit s'appuyer sur la 

prise de conscience de ces besoins. 

4) Les principes du marketing des serVIces peuvent faciliter la mise en place d'un 

contexte favorable à la réalisation des attentes des aînés, notamment par rapport à la 

socialisation en créant un environnement de « service» par l ' implication du personnel et 

l' instauration d'une ambiance contribuant à stimuler les échanges, par une adaptation 

des offres de services axée sur la mission, les membres et les activités et par la 

conception et la diffusion d'une image plus crédible des ainés. 

Finalement, cette étude suscite aussi plusieurs questions: la vie communautaire 

doit-elle correspondre à toutes les populations aînées? Les centres communautaires 

doivent-ils faire un pont entre ces générations? Quelles seront les alternatives en loisir 

pour les aînés qui auront 80 et 90 ans dans les prochaines années? Il y a lieu de 

s'interroger sur les orientations qui seront prises par les décideurs qui seront confrontés à 

ce fossé générationnel. Ce mémoire a permis d'explorer plus en profondeur la 

participation et la non-participation des aînés à des activités organisées de loisir dans des 
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centres communautaires mais il a surtout contribué à ouvrir des voies nouvelles pour des 

recherches éventuelles par son approche interdisciplinaire : une étude dans le domaine 

du loisir, en lien avec le marketing des services et la gérontologie. 
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Appendice A 

Schéma d'entrevue 



Les comportements participatifs des aînés à des activités organisées de 
loisir dans un centre communautaire et l'impact de l'éducation au loisir et 

des stratégies du marketing des services 

SCHÉMA D'ENTREVUE 

Préparation de l'entretien 

Identification du participant(e) 

Bonjour, 

Présentation du but de l'entrevue 

Présentement, je fais une recherche portant sur la participation des aînés à des 
activités de loisir dans le cadre de mon projet de mémoire au département 
d'Études en loisir, culture et tourisme de l'Université du Québec à Trois-Rivières. 
Voilà pourquoi je vous ai demandé de me rencontrer afin que nous nous 
entretenions à ce sujet. L'entretien va durer environ une heure. Nous voulons par 
le biais d'entrevues semi-dirigées mieux comprendre les comportements 
participatifs des aînés. Nous analyserons vos habitudes de loisir, vos besoins en 
loisir, vos motivations et vos contraintes. De plus, nous désirons connaître quels 
sont les différents outils qui pourraient être utilisés et adaptés afin de vous 
communiquer des offres d'activités compréhensives. 

(Signature du formulaire de consentement et assurer la confidentialité de 
l'entrevue) 

- Début de l'enregistrement -

Déroulement de l'entrevue 

1- PARTICIPATION 

EXPÉRIENCE DE PARTICIPATION (motivations et contraintes) 
Quelles sont vos expériences de participation à des activités de loisir ou de 
bénévolat dans un centre communautaire? 

* S'il ya uneldes expérience(s) de participation antérieure(s) 

- Laquelle? Où? Quand? Durée de l'activité? 



- Qu'est-ce qui vous a motivé à participer? 

- Pouvez-vous identifier des contraintes qui ont limité (ou qui limitent) 
votre participation? (personnelles/externes) 

- Comment percevez-vous ces contraintes? 
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- Quelles sont selon vous les solutions qu'il faudrait mettre en place 
pour él iminer ces contraintes? 

* S'il n'existe pas d'expérience de participation 
- y a-t-il des raisons/motifs pour lesquels vous n'avez jamais participé? 

- Pouvez-vous identifier des contraintes qui ont limité (ou qui limitent) 
votre participation? (personnelles/externes) 

- Comment percevez-vous ces contraintes? 

- Quelles sont selon vous les solutions qu 'il faudrait mettre en place 
pour éliminer ces contraintes? 

2- ÉDUCA TlON AU LOISIR 

Valeurs et perceptions 
- Qu 'est-ce que le loisir pour vous? 

- Comment percevez-vous le rôle du loisir dans votre vie? 

- Comment percevez-vous les activités de loisir dans votre horaire 
du temps? (Est-ce important?) 

- Quelle place accordez-vous au loisir dans votre vie? 

Pratiques et intérêts du loisir 
- Quelles sont vos pratiques de loisir, quels sont vos intérêts en loisir? 

- Que recherchez-vous dans vos loisirs? 

- Que vous apportent vos activités de loisir? 

- Qu'est-ce que vous aimez le plus dans votre pratique? 



Apprentissage du loisir 
- Quel type d'activité aimeriez-vous découvrir? 

- Comment percevez-vous l'acquisition de nouvelles habiletés ou 
l'apprentissage de nouvelles activités? 

Ressources disponibles 
- Qu'est-ce que vous connaissez des activités de loisir offertes en 

général? 

- Qu'est-ce que vous connaissez des centres offrant des activités de 
loisir? (connaissance et disponibilité) 

3- STRA TÉGIES DU MARKETING DES SERVICES 

Offre de services 
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- Comment avez-vous appris l'existence des centres communautaires pour aînés 
ou des centres communautaires de loisir? 

- Où prenez-vous vos informations concernant les activités offertes? 
(Journaux, dépliants, publicités, amis et connaissances, 
organismes gouvernementaux, Internet, travailleurs de milieu) 

- Qu'est-ce que vous regardez quand vous recevez des 
publicités/dépliants de centres de loisir? 

- Les activités 
- L'horaire 
- L'endroit (quartier) 
- Les informations administratives 
- Les coûts 

- Que pensez-vous des programmations d'activités? 
- Que pensez-vous des activités? 
- Que pensez-vous des descriptifs d'activités offertes dans les 

centres? 
- Que pensez-vous des coûts? 
- Que pensez-vous des horaires? 
- Que pensez-vous des journées d'initiation aux activités? 
(ex: porte ouverte) 

- Que pensez-vous des lieux? (environnement physique/ 
accessibilité/stationnement) 

- Quelles sont les informations que vous voulez retrouver dans une 
programmation d'activités? 
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- Quels éléments vous sembleraient importants si vous aviez à vous 
inscrire à un centre communautaire? (Le personnel, la sécurité, l'accueil) 

Mix de communication 

- Que pensez-vous des photos présentées dans les programmations de 
loisir pour aînés? (image positive! image réaliste) 

- Par quels moyens pensez-vous que l'on peut vous rejoindre pour vous 
communiquer les offres de loisir? 

- Qu'est-ce qui vous motiverait aujourd'hui à participer à des activités de 
loisir dans un centre? 

4- CONCLUSION 

- Avez-vous des questions? 
- Avez-vous des choses à rajouter? 

Merci beaucoup de votre collaboration . 

- Fin de l'enregistrement -


